
Un voile aviron pour le Golfe 

Après trois participations à la semaine du Golfe comme équipier sur PetiteLiliberté à Jean Louis, 

j’avais g a de e vie d’ t e aît e à o d de o  p op e ateau. 

Après avoir griffonné quelques plans, le recours à un a hite te s’i pose. Quel ues a ti les du 
Chasse-marée présentent les bateaux de Philippe Saint Arroman : son Kanoteko Plus correspond bien 

à es id es, l ge  et ie  toil . J’e  a h te les pla s et le des iptif de t avau . 

Le plan est précisément coté et les explications suffisamment claires et complètes.  

Le chantier commence début octobre par la construction du mannequin en aggloméré sur lequel 

vie e t les loiso s et les ouples e  o t e pla u , la uille le puit de d ive, l’ t ave et le ta leau 
arri e. Si la p ei te de a de u  petit ajustage, o d  et gal o d s’appli ue t pa faite e t ; le 

collage époxy maintient le tout avant démoulage et retournement. 

Les aménagements intérieurs sont plus personnalisés avec un grand coffre arrière pour ranger le 

oteu  le t i ue, et u  a  o ile ui s’av e a ie  p ati ue. 

Ap s i p g atio  soig euse à l’ po , ous e etto s à l’e ve s pou  st atifie  et e dui e 
l’e t ieu . 

Dérive, safran, barre, mat, baume et vergue (en bambou) sont préparés conjointement ; les quatre 

avi o s se o t ve is l’ava t-veille du départ pour Vannes ! 

La confection des voiles est confiée à la Voilerie du Bassin à Arcachon, choix que je ne regretterai pas.  

Si le travail du bois est du plaisir, les finitions sont plus longues et parfois fastidieuses ; je ne 

dépasserai toutefois pas les 450 heures annoncées par Philippe Saint Arroman, en comptant les 

oups de ai s d’a is atelie s et de o  fils. 

Le g e t Houa i est p pa  ave  l’aide de o  f e,  jou s ava t le Golfe, les premiers essais 

au lac de Saint Cyr dans des conditions musclées sont très prometteurs ; la a de d’a is atelie s est 
là ; si Rémy est convaincu, Chantal est un peu inquiète (merci de supporter mes fantaisies et de les 

partager). Quelques mises au point s’i pose t. Le deu i e test, la se ai e suiva te, pa  petit ve t 

se a l’o asio  d’essa e  le oteu  le t i ue les avi o s ’ taie t pas fi is… . 

La semaine du Golfe 2019 

Arrivé le dimanche soir, le Kanoteko Plus baptisé « Petites Rivières » (nous habitons rue des Petites 

Rivi es  goute l’eau sal e da s le petit po t de S . 

Au a pi g, ous et ouvo s Ya i k, Se ge, Cosette, Mau i e et aussi Rag a d, F e a et l’ uipe de 
To vald ui so t à l’ho eu  ette a e ave  les ateau  o v gie s. Va  et Ma tial nous rejoignent 

mercredi 

R  pa tage les p e ie s o ds ve s l’ile d’A z le lu di, ave  u  is et les allasts vides, tout va ie , 
mais je suis plus en confiance le lendemain au milieu de la flottille voiles avirons ! Chantal a rejoint le 

bord pour aller pique- i ue  su  l’ile d’A z ; dans la foule nous retrouvons Mariette venue en ferry, et 

plei  d’aut es visages o us au  ditio s p de tes. Jea  Louis a u  uipage de ho  ave  ses 
deux fils et leurs compagnes ; Richard et Eisha ont passé la nuit en attendant la pleine mer ; Philippe 

est là aussi sa s so  violo . O  ai e ait pouvoi  e a i e  tous es ateau  p se ts … et aussi visite  
l’ile … Nous devo s epa ti  e  o tou a t A z pa  l’ouest, ça souffle ie  ; à t ois, ’est u  peu à 



l’ t oit mais le bateau reste, majoritairement, dans ses lignes ; les tenues étanches sont vivement 

conseillées ... 

Mercredi, traditionnel briefing « pêchu » de Xavier Hubert, direction Illur, la seule ile non privée du 

Golfe. 

Arrivée paisible sur la plage, sous une o e pluie ais o , e  fait, i i il e pleut ue su  les … , 
accueil par les guides du parc qui nous autorisent à pique-niquer au « village ». Nous vo s d’u  
petit s jou  plus i ti e, ais e le p tez pas … 

Je e o ais le Pi assot, ’est le ateau de Philippe Saint Arroman, nous faisons enfin connaissance 

de vive voi , ous ’avo s eu ue des o ta ts pa  ails et t l pho e pou  le ha tie . L’a hite te 
e a i e o  t avail et o state ue j’ai p is uel ues li e t s : il est, je pense, plutôt satisfait du 

sultat…  

Le clapot ne facilite pas le départ de plage, puis le vent forcit, les ballasts sont pleins, toujours un ris, 

puis foc affalé, au prêt, nous ne sommes pas loin de nos limites et choquons souvent. Au portant 

’est u  gal, e si ous ne sommes pas réchauffés. Nous arrivons à Arradon, le bateau reste sur 

la plage. Les Norvégiens sont repartis sur Vannes pour animer le port jeudi.  

Jeudi ati  ous ejoig o s La o  Bade , et l’ap s-midi nous franchissons le gois de Berder par 

deux fois :  ave  puis o t e le ou a t deva t u  pu li  o eu , la a e ’est pas fo te, ela e 
p se te pas eau oup de diffi ult s … le ve t po ta t ous e jus u’au  po to s de 
Locmariaquer toutes voiles dehors, ce qui nous vaut quelques remontrances peut t e it es … 
l’a ueil des voles est toujou s e a ua le. Petit ol, la p e i e avette us est d o d e 
et une trentaine de marins fatigués devront attendre la suivante, une heure plus tard ! le lendemain 

ce sera pire ! 

Vendredi la marée nous autorise une grâce matinée, nous déjeunons pendant que nos bateaux 

décollent de la vase. À la pointe des Espagnols les deux barges des ostréiculteurs généreux nous 

atte de t, l’a ostage ta t p illeu , deu  assiettes d’huit es so t e a u es e  hâte, nous les 

dégustons avec Van et Martial sur une petite plage. Remontée tranquille vers Saint Goustan, petit 

port plein de charme, accueil haut de gamme, avec moquette, petits fours et cocktails colorés, et 

services de consigne ; nous aurons aussi un petit déjeuner copieux le lendemain ! 

Sa edi, des e te de la ivi e d’Au a  à l’avi o , puis e  ti a t des o ds, ave  le ou a t ’est 
effi a e ais pas suffisa t pou  a ive  à te ps et f a hi  l’e t e du Golfe ava t la e ve se ; 

devant Locmariaquer nous reculons ! une grande partie de la flottille est prise en remorque, merci 

aux zodiacs ! ap s uel ues diffi ult s d’i stallatio , et u e g osse e ulade, ot e oteu  
le t i ue ous p opulse da s le ouillo  de l’e t e du golfe jus u’à Po t Navalo. La g ande parade 

d ute à l’avi o , le ve t este a dis et, le ou a t fe a le este, ; arrivée à Séné dans la foule, nous 

avalons les toutes dernières sardines. Nous sortons le bateau le lendemain matin à la cale de 

Ba a a ’h où ha u  atte d so  tou  ... 

Nous sommes très contents du comportement de « Petites Rivières », nous avons eu toutes les 

conditions, son comportement est vif et rapide avec ses douze mètres carrés de voile, le ballast 

calme bien ses ardeurs ; ôt  g e e t, le houa i s’av e t s effi a e e si e ’est pas le plus 
si ple à gle . Qua d le ve t to e, ave  u e ou deu  pai es d’avi o s, ça va t s ie , sa s g os 
efforts. Le moteur électrique nous à permis de rester autonomes dans la passe difficile. 

 


